
  
 
 
 

COMMUNIQUÉ DE PRESSE 
 
 
Journalistes de presse écrite, TV, radio, web… 
Influenceur.ses de tous réseaux, unissons-nous ! 
 
Dès la première édition, vous avez été terriblement nombreux.ses à mettre au monde cet évènement 
inclassable, cette opération inédite… Merci. 
Pourquoi ne pas être encore plus à le faire grandir ? A l’aider à s’installer ? A le rendre incontournable ? 
 

Le premier week-end de mars, chaque année, 
 
j’appelle tous les parents à bout des poux à vérifier et traiter en même temps la tête de leurs enfants pour 
espérer, enfin, voir disparaître ce fléau. Et on n’oublie pas de remettre le week-end suivant pour 
éradiquer les lentes coriaces passées entre les dents du peigne, et devenues en une semaine des poux 
fourbes et assoiffés de sang. 
 
A la disposition de tous, des outils en libre-service (visuels, courriers pour les élus, mots pour les 
écoles...) sont disponibles sur un site dédié, créé pour l’occasion : balancetonpou.fr 
  

Les poux se logent sur toutes les têtes, même les plus propres et les mieux coiffées. Ils résistent aux 
shampoings, l'eau ne leur fait pas peur. Ils marchent sur les écharpes, les manteaux, les bonnets, et 
colonisent les petits cuirs chevelus en se reproduisant à vitesse grand V. Parfois ils ne grattent même 
pas, et on ne s'aperçoit pas qu'ils sont là. On peut les éliminer grâce à des insecticides, pas toujours 
très bons pour les enfants et qui perdent en efficacité au bout de quelques mutations des petites 
bêtes, ou avec des produits gras qui les étouffent. Leurs petites lentes, bien accrochées, ont souvent 
besoin d'un deuxième traitement la semaine suivante (il faut leur laisser le temps d'éclore). Passer les 
cheveux au peigne fin, la meilleure méthode si elle est régulière, permet de faire tomber dans le 
lavabo immaculé les parasites, qui se nourrissent du sang de nos enfants. 

  
Les parents sont lassés, ils en ont plus qu’assez, l’ardoise est chargée, les instits sont dépassés, et ce tout 
au long de l'année. Quand un bambin en est débarrassé, son voisin a pris le relai... 
  
Il existe pourtant une solution simple : s'occuper de ce problème de santé publique, ou en tous cas 
d'hygiène publique, tous et toutes en même temps. Toute la classe, toute l'école, toute la ville, tout le 
pays doit synchroniser ses peignes pour qu'enfin le cauchemar s'arrête. 
  
Alors, partagez l'info : le premier week-end de mars, éradiquons les poux ! 
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